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philofophie à Saint André en
Ecoffe , mort en 1783 , eft con¬
nu : I . Par 1’Hijloire du régné
de Philippe II , Roi d’Efpagne ,
traduite en françois , Àmfter-
dam , 1778 , 4 vol . in - 12 . Le
fanatïfme de feâe & les petites
vues philosophiques du ûecle
ont occupé l ’auteur tout autre¬
ment que la vérité de l’hifi-
toire ; & c’eft fans doute ce
qui dans ces tems d ’une fub-
verfion générale des idées hu¬
mantes , a procuré à cet ou¬
vrage une forte de vogue ( voy.
Philippe II ) . II . Hiftoire du
régné de Philippe III , Roi d ’Ef¬
pagne , en anglois , Londres,
1783 , in- 40 . L ’éditeur dit avoir
mis la derniere main à cet ou¬
vrage que l ’auteur avoit laiffé
prefque fini ; il a tous les dé¬
fauts du précédent.

WATTEAU , ( Antoine)
peintre , né à Valenciennes ea
1684 , mort au village de No-
gent , près de Paris , en 1721 ;
a Suivi le goût des Bambo-
chades ; il rendoit la nature
avec une vérité frappante . Ses
caraéteres de tête ont une grâce
merveilleufe ; les expreflions
font piquantes , fon pinceau cou¬
lant , & fa touche léger » & Spi¬
rituelle . Il mettoit beaucoup
d ’agrément dans fes composi¬
tions ; fes figures font admi¬
rables pour la légéreté , & pour
la beauté des attitudes ; fon
coloris eft tendre , & il a par¬
faitement touché le payfage.

WATTS , ( Guillaume ) lit¬
térateur & hiftorien Anglois,
vivoit dans le 17e . fiecle . Ses
ouvrages de philologie ne lui
ont pas fait un nom femblable
à celui qu’il s’eû acquis par fa
belle édition de YHijloire de
Matthieu Paris , imprimée à
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Londres en 1640 , en 2 vol.
in - fol . Il a ajouté à cet ouvrage
une Continuation , dont la fidé¬
lité eft moindre que celle de fon
auteur , des Variantes pleines
de recherches , & un Glofiaire
important pour fixer la figni-
fication des mors barbares em¬
ployés par Matthieu Paris.

WATTS , ( Ifaac ) dofteur
en théologie , pafteur ordinaire
dans l ’égiife presbytérienne de
Béryftréet à Londres , eft prin¬
cipalement connu par un ou¬
vrage intitulé : La culture de
l ’Efprit, traduit en françois en
1762 , in-12. Il en publia ladite,
partie en 1741; mais la more
l ’empêcha d’achever la fécondé.
Ce livre qui peut fervir à fa¬
ciliter l ’acquifition des con-
noiflances utiles , n’eft pas lac
feule produéiion qui foit fortie
de fa plume . On a publié le
Recueil de fes ouvrages en 6
vol . in- 40. On y trouve des
Traités de Morale , de Gramu
maire , de Géographie , d ’Af-
tronomie , de Logique & de
Métaphyfique . Il avoit du ta¬
lent pour la poéfie , qu' il cul¬
tiva dès fa tendre jeunefle , O»
a de lui une Imitation des
Pfaumes de David , des Can¬
tiques & des Hymnes dont l ’u-
fage a été introduit dans l’of¬
fice public de plufieurs églifes
presbytériennes.

WAUWERMANS , ( Phi¬
lippe ) peintre , né à Harlem
en 1620 , mort dans la même
ville en 1668 , excella dans les
paryfages . Il les ornoit ordinai¬
rement de chafles , de haltes,
de campemens d ’armées , d ’at¬
taques de villages , de petits
combats & d ’autres fujets dans
lefquels il pouvoir placer des
chevaux , qu’il deffinoit dans
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la dernjpre perfe & ion . Les ta¬
bleaux de ce maître , quoiqu ’en
très - grand nombre , font remar¬
quables par la beauté du tra¬
vail , l ’élégance , la correâion,
le tour fin & fpirituel des figures,
par la fonte , l ’accord & la viva¬
cité des couleurs . - Pierre
& Jean Wauwermans, fes
freres , ont peint dans fon genre,
mais avec moins de fuccès.

WEDEL , { George - Wolf-

fang ) né à Goltzen dans la
.uface en 1645 , mort en 1721,

à 76 ans , devint profeffeur en
médecine à Iene en 1673 , puis
confeiller & premier médecin
des ducs de Saxe . L ’académie
de Berlin . &. celle des Curieux
de la Nature fe l ’aiîocierent.
On a de lui un très - grandnom-
bre d ’ouvrages , qui offrent des
recherches utiles . Les princi¬
paux font : I . Phyjîologia me-
dica , 1704 , in-40. IL Phy-
fiologia reformata , 1088 , in- 40.
III . De Sale volaiili Plantarum ,ïn - 12 . IV . Theoremata medica ,în - 12 . V . Exercitationum me-
dico -philologicarumDecadcsXX,
1686 à 1720 , in - 40 . C ’eft un
recueil de Thefes . VI . Theoria
Saporummcdica t in-40. VII . ZJe
jnorbis înfantûm , in-80, VIII.
•Opiologia, x6Si , in- 40 . IX.
Pharmacia in. artis formam re-
daEla , 1693 , in - 40. X . De Me-
dicamentorum facultatibus cog-
B.of tendis & appiicandis , 1696,
in - 40. XI . De Medicamento-
rum comportions extemporanea,
Aèç3 , in -ao.

WEIDEN ou Wxed , voyeiHerman.
WEIGEL , { Chriftophe )

habile graveur de Nurelnberg,
a donné une Bible iconogra¬
phique , intitulée : Hifioriæ cé¬
lébrions viieris ac novi Tefi$-
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mentiiconibusreprefentatce & , ai
excitandas bonas meditationes ,
feleBis epigrammaübus exor-
natd , Nuremberg , 1712 , in-
folio ; cette Bible eft d ’une exé¬
cution fimple , noble , pitto-
refque & profondément tou¬
chante . L ’auteur a eu raifon de
dire , ad excitandas bonas me¬
ditationes ; elle ne peut avoir
que cet effet- là . Il feroit à fou-
haiter que les parens & inf-
tituteurs chrétiens en euffent
tous un exemplaire , pour l’inf*
truftion des enfans ; & qu

’ils
accompagnaffent la leçon or¬
ganique des effampes d ’uné
explication convenable . L’effet
cependant feroit plus prompt
& plus fur , fi au lieu des vers,
fouvent gênés & pénibles, on
avoit mis pour épigraphe de
chaque eftampe , le fimple texte
de l ’Ecriture . Il y a dans cette
Bible plufieurs defiins de Gaf-
par Lnycken , qui font d ’une
grande beauté ; & quelques-
uns de Jean Luyken , dont on
a auffi une Bible iconogra¬
phique , mais moins eftimée
que celle de VVeigel , parce que
les objets y font plus accumu¬
lés & compliqués , & qu’on
doit y chercher l ’objet prin¬
cipal , que Weigel a fu fi bien
ifoler , rapprocher , agrandir &
rendre avec un intérêt inimi¬
table , lors même qu’il adopte les
deffinsde Luyken (voyt\cemoi) .

WEIMAR , ( Bernard ) duc
deSaxe , le dernier fils de Jean
duc de Saxe -Weimar , defcen-
doit de l ’ancienne branche élec¬
torale , dépoffédée par Charles-
Quint . Sa haine pour la maifon
d ’Autriche le fit ranger fous le®
drapeaux de Guffava - Adolphe.
Il perdit d ’abord la famfcufe ba¬
taille de I^ordliogue ; « w»


	Seite 721
	Seite 722

